
 
Deux combattants solitaires contre l’interdiction Covid 
insensée des terrains de golf obtiennent gain de cause 
devant le tribunal : la fermeture des greens et des fairways 
était une absurdité en termes de proportionnalité 
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Les mesures prises pendant la pandémie de Covid, débouchant sur l'hystérie, ont parfois 
atteint un point culminant grotesque fin 2020 avec l'interdiction de jouer au golf en pleine 
nature. Se promener à travers champs et forêts avec une balle et un club (ce que les golfeurs 
ne font généralement pas en se tenant serrés) et frapper la balle correctement de temps en 
temps était tout aussi diabolique que de voyager sans masque dans des wagons de train 
bondés. 
 
Dans tout le pays, un seul homme s'est opposé à cette directive : Luca Allidi, président du 
club de golf Patriziale Ascona et avocat. 
 
Allidi a estimé qu'une interdiction de jouer au golf était contraire à l'esprit de l'ordonnance 
Covid 19. Les clubs de golf de Lugano et de Losone se sont ralliés à cet avis et se sont 
également opposés au diktat des fonctionnaires de Macolin et de Berne, auquel même le 
président de Swiss Golf, Reto Bieler, s'était soumis en bonne et due forme en tant que 
représentant de 98 clubs et de plus de 100 000 membres. 
 



Le 18 février 2021, les trois terrains de golf tessinois étaient à nouveau ouverts aux 
membres. Mais seulement pour quelques heures, car le coup de marteau des autorités ne 
s'est pas fait attendre : dès l'après-midi, la police se trouvait sur le terrain à Ascona et n'a pas 
seulement ordonné la fermeture des fairways et des greens, mais a immédiatement 
dénoncé Luca Allidi et le directeur du GC Losone, Ennio Losa, au ministère public. Le Conseil 
d'État a en outre jugé bon de diffamer les exploitants de terrains de golf tessinois en les 
traitant de polémistes. Le 14 novembre dernier, les deux accusés ont comparu devant le 
tribunal pénal de Bellinzone. 
 
Les délibérations se sont soldées par un échec pour l'accusation : la juge Elisa Bianchi a 
reconnu que les conditions dans lesquelles le golf est pratiqué ne pouvaient certainement 
pas contribuer davantage à la propagation du coronavirus que des situations telles que celles 
des différentes stations de ski de Suisse. 
 
 
 
 
 


